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« POUSSE UN SOUPIR » 
 

« Puis, levant les yeux au ciel, il soupira, et dit: Ephphatha, c’est-à-dire, ouvre-toi ».  
Mr 7:34 

 
Dans ce 21e siècle, nous vivons dans une société, dispersée sur toute la terre, mais remplis 

de malades de tout genre. Des malades physiquement, des malades spirituellement ou les deux à la 
fois. 

Notre société a des problèmes.  
Hier, c’est les européens qui ont envahi le continent noir 

dans le but de lui enseigner « la bonne manière de vivre », le 
civiliser.  

Aujourd’hui, ce sont eux qui votent dans 
leurs parlements des lois pour protéger « les 
mauvaises manières de vivre ». Où allons-nous ? 
Même ceux à qui le Seigneur Jésus a dit : « … 
vous êtes le sel de la terre … Vous êtes la 
lumière du monde… » Matt. 5 :13-14, ne sont 
pas mieux que ceux de la terre, ceux du 
monde. Le lecteur honnête ne me blâmera 
pas. 

Nous savons ce qui se 
passe à travers les communautés 
chrétiennes « centralisées » ou 
« indépendantes ». 

De retour des contrées de Tyr et de Sidon (territoires païens), en traversant la contrée de la 
Décapole : « dix villes» (le monde), on lui amena un sourd qui avait du mal à parler ; et on le supplia de 
lui imposer les mains. 

Cette personne est l’image du monde qui n’entend pas ce que Dieu dit. Et parce qu’il 
n’entend pas, il ne peut pas comprendre et saisir avec son intelligence. C’est pourquoi, il lui est difficile 
de s’exprimer. Parce qu’il n’entend pas le message d’amour de Dieu, il lui est difficile d’exprimer l’amour, 
« la loi et les prophètes ».Matt. 22 :37-40. 

Pour qu’elle soit guérie, on amena cette personne à Jésus. Quelle bonne action. Pouvons-
nous amener à Jésus, dans des prières sincères, nos nations malades, nos villes, nos quartiers, nos 
foyers et spécialement nos églises locales, en le suppliant de les guérir ? 

Le Seigneur Jésus ne refusera pas de le faire. Dans le secret, il le fera et guérira. 
Animé d’une grande compassion, le Seigneur Jésus, en levant ses yeux au ciel, poussa un 

profond soupir et ordonna. Le miracle se produisit et tout le monde fut émerveillé. N’est-ce pas 
merveilleux ? 

Le Seigneur Jésus-Christ veut que nous manifestions les mêmes sentiments que lui. Il y a 
tant d’âmes qui souffrent de différentes maladies physiques er spirituelles. Il nous a donné de lui 
ressembler dans la manifestation des sentiments. 

Que la compassion pour le monde qui nous entoure nous pousse à prier ardemment le 
Seigneur, à le supplier jusqu’à l’ exaucement. Que la compassion des âmes nous pousse à devenir les 
bras ou les mains du Seigneur Jésus-Christ pour secourir, aider et servir sans intérêt ceux qui sont dans 
le besoin ; que ce soit ceux en dehors de l’église ou dans l’église. 

Dans la présence de Dieu, poussons de profonds soupirs qui sont l’expression de nos 
prières, des soupirs inexprimables (Rom. 8 :26) qui témoignent de l’aide du Saint-Esprit dans nos 
moments de prière.  

K.A. 

Jan-Fév-Mar. 2011      Trimestriel Chrétien d’Edification   6e année n°21 
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L’INTÉGRITÉ 
 
Références bibliques: Job1:8 ; 4:6 ; Phil. 2:I5 
; 4:8. 
 
Vérité biblique :  Tout croyant intègre 
devant Dieu est toujours conduit par le Saint-
Esprit et surmonte toute tentation. 
 
Objectif de la leçon : Amener le croyant à 
comprendre l’importance de l’intégrité et à la 
cultiver dans tous les domaines de la vie. 
 
Plan de la leçon: 
 

1. Le sens de l’intégrité. 
2. L’importance de l’intégrité. 
3. La culture de l’intégrité. 

 
Verset à mémoriser: « Celui qui marche 
dans l’intégrité marche avec assurance, Mais 
celui qui prend des voies tortueuses sera 
découvert. » (Proverbes 10 :9). 
 
Lecture biblique : Job 1: 1-8 
 
« Il y avait dans le pays d’Uts un homme qui 
s’appelait Job. Et cet homme  était intègre et 
droit; il craignait Dieu, et se détournait du 
mal. Il lui naquit sept fils et trois filles. Il 
possédait sept mille brebis, trois mille 
chameaux, cinq cents paires  de bœufs, cinq 
cents ânesses, et un très grand nombre de 
serviteurs.  Et cet homme était le plus 
considérable de tous les fils de l’Orient. Ses 
fils allaient les uns chez les autres et 
donnaient tour à tour un  festin, et ils 
invitaient leurs trois sœurs à manger et à 
boire avec  eux. Et quand les jours de festin 
étaient passés, Job appelait et sanctifiait  ses 
fils, puis il se levait de bon matin et offrait 
pour chacun d’eux  un holocauste; car Job 
disait: Peut-être mes fils ont-ils péché et  ont-
ils offensé Dieu dans leur cœur. C’est ainsi 
que Job avait coutume  d’agir. Or, les fils de 
Dieu vinrent un jour se présenter devant 
l’Éternel, et  Satan vint aussi au milieu d’eux. 
L’Éternel dit à Satan: D’où viens-tu? Et Satan 
répondit à l’Éternel: De  parcourir la terre et 
de m’y promener. L’Éternel dit à Satan: As-tu 
remarqué mon serviteur Job? Il n’y a 
personne  comme lui sur la terre; c’est un 
homme intègre et droit, craignant Dieu,  et se 
détournant du mal ». 
 

Introduction 
 

La consécration à Dieu accomplie 
avec de bonnes intentions, nous coûtera 
toujours quelque chose. 

Job était un des meilleurs serviteurs 
de Dieu. Dieu pouvait rendre témoignage de 
lui comme un homme sur la terre qui le craint 
dans toutes ses voies. Quand Dieu cherche 
un homme pour en faire l’éloge, (de qui il 
peut rendre témoignage même devant le 
diable) Il cherche en réalité un homme de 
caractère. Un homme juste, sans blâme qui 
craint Dieu et hait le mal. 

Que révèle donc et cache une telle 
notion? 
 

1. Le sens de l’intégrité. 
 

L’intégrité se définit comme ‘ l’état de ce 
qui est entier’, dont aucune partie n’est en 
contradiction avec l’ensemble. Au sens 
moral, intégrité est synonyme de probité 
absolue, honnêteté, scrupuleuse, 
incorruptibilité. Notre vie morale doit être bien 
réglée pour ne pas être une occasion de 
chute pour qui que ce soit, ou se révéler 
inférieur à ce qu’on attend d’un chrétien. Ne 
donnons pas l’occasion à ceux du dehors 
d’exprimer un blâme justifié à l’égard de notre 
vie chrétienne. C’est en ce sens que tout 
chrétien ou tout serviteur de Dieu doit être, 
non seulement approuvé de l’Église, mais « Il 
faut qu’il reçoive un bon témoignage de ceux 
du dehors afin de ne pas tomber dans 
l’opprobre et dans les pièges du diable » 
(1Tim. 3 :7) 

L’intégrité du chrétien se définit bien par 
quatre traits de caractère : 

 La pureté. Elle se manifeste par des 
attitudes sans équivoque, des 
comportements qui ne sont pas douteux, 
des pensées et des paroles pures. Il n’y 
a pas de double jeu, pas de mélange. 

 Une charité sincère. Il est possible de 
prêcher l’amour et toutefois se laisser 
habiter par la jalousie, le mépris, le 
racisme ou le tribalisme, la haine ou le 
ressentiment, etc. Que Dieu nous aide à 
faire disparaître ces choses. 

 La Parole de vérité. « Nous rejetons les 
choses honteuses qui se font en secret, 
nous n’avons point une conduite 
astucieuse et n’altérons point la parole 
de Dieu ». (2Co.4:2). Vérité dans nos 
propos et dans nos actes, dans les 

engagements que nous prenons ; « que 
votre oui soit oui, que votre non soit 
non... » nous rappelle la voix du Saint-
Esprit. 

 La justice. L’ouvrier du Seigneur est 
imprégné du sens de la justice. Ses 
actes sont empreints d’équité et de 
droiture. 

 

2. L’importance de l’intégrité. 
 

L’intégrité est importante pour le fait 
que :  
a. Le croyant doit montrer en lui le premier 

l’application de message qu’il annonce 
ou qu’il entend. 

b. Dieu bénit Sa Parole : il est fidèle à ses 
promesses. Même lorsque le messager 
ou le croyant est infidèle, lui, il demeure 
fidèle. Il attend la même sainteté et 
fidélité de tous ceux qui l’adorent (Lév. 
19 : 2). 

c. Le serviteur de Dieu ou le croyant risque 
d’être rejeté, après avoir prêché aux 
autres. Nous serons jugés sur nos actes 
et sur nos motivations et non sur les 
bénédictions obtenues. « C’est pourquoi 
ne jugez de rien avant le temps, jusqu’à 
ce que vienne le Seigneur, qui mettra en 
lumière ce qui est caché dans les 
ténèbres, et qui manifestera les desseins 
des cœurs. Alors, chacun recevra de 
Dieu la louange qui lui sera due.» (1Co. 
4 :5) 

 

3. La culture de l’intégrité 
 

L’Apôtre Paul s’appliquait à cet exercice 
spirituel : « C’est pourquoi je m’efforce d’avoir 
(je m’exerce à avoir) constamment une 
conscience sans reproche devant Dieu et 
devant les hommes. » (Actes. 24 :16) 

 Par la formation du caractère intime. La 
formation du caractère intime du 
serviteur ou du croyant ne s’obtient pas 
par l’étude, mais par l’expérience à 
l’épreuve des circonstances de la vie. 
C’est la recommandation faite à 
Timothée « exerces-toi à la piété ». 
Seul ce travail spirituel peut développer 
les authentiques serviteurs ou croyants, 
lorsque la Parole de Dieu est 
sérieusement appliquée à soi-même par 
le Saint-Esprit et l’on reste à son écoute. 
Permettons au Saint-Esprit de nous 

imprégner de la sainteté de Dieu à un haut 
degré. 

 
Suite à la page 3 
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« Mon âme, bénis l’Eternel! Que 

tout ce qui est en moi bénisse son 

saint nom! Mon âme, bénis 

l’Eternel, Et n’oublie aucun de ses 

bienfaits! C’est lui qui pardonne 

toutes tes iniquités, Qui guérit toutes 

tes maladies; C’est lui qui délivre ta 

vie de la fosse, Qui te couronne de 

bonté et de miséricorde; C’est lui qui 

rassasie de biens ta vieillesse, Qui te 

fait rajeunir comme l’aigle. » 

 
Psaumes 103:1-5 

 

Un Appel à la vigilance dans 
notre marche en Christ 

 
L’ASCETISME NOUS ELOIGNE DE LA MARCHE EN CHRIST 
 
« Vous êtes morts avec le Christ à tous ces principes élémentaires qui 
régissent la vie dans ce monde. Pourquoi alors, comme si votre vie 
appartenait encore à ce monde, vous laissez-vous imposer des règles du 
genre : « Ne prends pas ceci, ne mange pas de cela, ne touche pas à 
cela !… » ? Toutes ces choses ne sont-elles pas destinées à périr après qu’on 
en a fait usage ? Voilà bien des commandements et des enseignements 
purement humains ! Certes, les prescriptions de ce genre paraissent 
empreintes d’une grande sagesse, car elles demandent une dévotion 
rigoureuse, des gestes d’humiliation et l’assujettissement du corps à une 
sévère discipline. En fait, elles n’ont aucune valeur pour maîtriser les passions 
de la nature humaine. » Col. 2:20-23 
 
Définition 
 
L’ascétisme est un ensemble de privations que s’impose quelqu’un dans le 
but d’atteindre la perfection spirituelle. Ces privations se composant d’un 
système de règles (souvent tiré de la loi de Dieu mais pris hors contexte) 
inventé par les hommes, relatives au reniement des besoins du corps comme 
la mortification, la pénitence… 
 
Problème 
 

 Il ne permet pas d’obtenir quoi que ce soit de plus de la part de Dieu 

 Il mène à l’orgueil car l’ascète cherche souvent à exhiber publiquement 
sa prétendue sainteté (cf. Mat. 6:16-18) 

 Nier les besoins du corps ne fait que les accroître 

 Il joue sur le sentiment de culpabilité alors que Christ par sa mort a banni 
toute culpabilité (v.20) 

 
 
 
 

Causes 
 

 Au départ, cela peut sembler bon 

 C’est une tentative désespérée d’obtenir son Salut 

 C’est le résultat d’une distinction trop grande qui est faite entre le corps 
et l’esprit. Pour beaucoup d’ascètes, le corps est démoniaque ou 
négligé, ce qui est en contradiction complète avec l’enseignement des 
Écritures. 

 
Conséquences 
 
La conséquence malheureuse pour l’ascète c’est qu’il se rend compte 
forcément un jour ou l’autre que tout ses efforts sont vains et voués à l’échec, 
car nous ne faisons pas le poids face au désir de la chair. 
 
Exemples 
 

 L’exemple type de l’ascétisme est la vie monastique ou l’isolement des 
moines peut aller très loin. Jésus lui-même condamne l’isolement du 
monde qu’entraîne la vie monastique en Jn. 17 v.15 : « Père, je ne te 
prie pas de les ôter du monde mais de les préserver du mal. » Avec 
assurance, nous pouvons affirmer que Christ n’a jamais voulu de 
chrétiens vivant dans l’isolement le plus total. 

 Le système des pénitences, des peines expiatoires imposées par le 
confesseur au fidèle, est peut-être encore plus marqué par l’ascétisme et 
en complète contradiction avec ce que nous dit la Bible. 

 le jeûne, pratique biblique, mais qui peut vite être détourné de son but 
initial 
 
Remède 
 

 Dans notre combat contre la chair, seul l’Esprit peut nous aider — Rom. 
8 v.13 : « Car, si vous vivez à la manière de l’homme livré à lui-même, 
vous allez mourir, mais si, par l’Esprit, vous faites mourir les actes 
mauvais que vous accomplissez dans votre corps, vous vivrez. » 

 Cela ne consacre pas quelqu’un d’une manière particulière 

 C’est l’obéissance à Dieu et non pas l’ascétisme qui nous permet de 
grandir spirituellement. 

 

 
 

 
 

Suite de la leçon biblique : L’INTEGRITE 
 Par la pratique du compte rendu régulier. C’est une sauvegarde pour les 

serviteurs de Dieu ou le croyant que de se soumettre volontairement à cette 
discipline. En premier lieu, concernant les finances : de nombreux passages 
soulignent que toute équivoque doit être dissipée dans ce domaine. 
Le chrétien intègre donnera des comptes volontairement et spontanément. 

Pour lui, la transparence ne sera pas une contrainte. En second lieu, la prière 
personnelle doit être un moment où le serviteur de Dieu rend compte à son 
Maître et se laisse juger par le Saint- Esprit. 

En résumé, un serviteur de Dieu ou un croyant intègre est un homme de 
Dieu, chez qui il n’y a pas de disparité entre le prédicateur et l’homme, le 
discours et les actes, ce qu’il est à l’église et ce qu’il est dans le foyer, sa vie 
publique et sa vie privée. 
 

Vivre la vérité  
 
1. Dieu peut-il compter sur vous dans tous les domaines? 
2. Connaissez-vous des hommes intègres dans votre église ? Imitez-les. 
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Témoignage du Pasteur Denis COMPAORE de Whisga, au Burkina Faso 
 

Le témoignage que je souhaite partager 
avec vous concerne comment les forces des 
ténèbres se sont opposées à la prière que nous 
faisons ici à Whisga et quel est le plan de Satan 
pour détruire l’œuvre de Dieu dans les églises. 

Il faut dire que les débuts de notre 
ministère ici à Whisga n’ont pas été faciles et c’est 
d’ailleurs ce qui nous a conduits à faire de la prière 
notre cheval de bataille. Au début, nous priions 
seulement pour nous-mêmes, pour notre 
protection contre les forces des ténèbres qui 
existent dans le village. Lorsque nous sommes 
arrivés ici, un jour ma femme et moi, étions assis 
en train de causer tout en tissant des tiges de mil. 

Nous ne priions pas. 

Il était environ 17h et j’aperçus de loin 
quelqu’un venant tout droit vers nous. J’avertis ma 
femme et il avança jusqu’à nous. Il avait chaise de 
feu, un drap de feu et deux cornes de 
feu. Il avança et vint s’asseoir devant 
moi pour une conversation. Je dis à 
ma femme de se taire car quelqu’un 
était là. Il souleva le drap de feu et le 
mit sur son épaule, puis, il me dit : 
« C’est toi qui est venu ici pour 
détruire mes œuvres ? » Je suis resté 
silencieux tout en le regardant. Il avait 
les yeux tout rouges et à un moment 
donné, je voyais ses larmes couler. Il 
baissa la tête puis la releva pour me 
regarder. 

A ce moment je voyais 
beaucoup de voies, puis une grande 
voie sur laquelle il était assis avec sa 
chaise de feu et tout autour de lui, 
c’était du feu. Sur place, le lieu fut 
rempli de plusieurs soldats qui 
venaient de part et d’autre. 

Ils étaient tout noirs et l’un 
de leurs pieds était humain et l’autre 
en sabot. Ils avaient des queues qu’ils mirent sur 
leurs épaules. Ils avaient tous, deux cornes mais 
le premier d’entre eux avait une lance et trois 
pieds. Les autres soldats aussi avaient des lances. 
Suivant les différentes voies, les soldats arrivèrent 
.tous après une heure de temps et vinrent se 
prosterner devant lui, les uns à gauche, les autres 
à droite, devant et derrière, tous avec des cornes. 
Il les regarda un instant puis leur demanda: « Que 
faites-vous pour mon nom ? », puis ajouta : « 
Vous ne faites rien pour mon nom. Voyez cet 
homme qui est venus ici pour détruire mes 
œuvres ». Après les avoir sévèrement menacés, il 
leur dit : « Maintenant je suis venu et l’œuvre sera 
facile ». Il ouvrit son cœur, un grand livre et des 

bouts de papier vierge, semblable à des bulletins 
de vote, tombèrent de son cœur. Il ramassa les 
bouts de papier vierge et les distribua en nombre 
suffisant à chaque soldat puis il leur dit: 

« Maintenant l’œuvre sera facile 
qu’avant. Allez avec les bouts de papier et prenez 
dans les églises ceux qui m’appartiennent. Si vous 
arrivez, ne combattez plus les gens. Voici ce que 
vous allez faire pour avoir ces chrétiens-là pour 
moi. Mettez la méchanceté et le mépris entre les 
diacres et leurs pasteurs. Que les diacres 
deviennent cupides et avares de sorte qu’ils ne 
traitent pas bien financièrement leurs pasteurs. 
Ainsi, il y aura des conflits et des querelles entre 
pasteurs et diacres concernant la gestion 
financière  

Et cela amènera aussi des fraudes. Les 
pasteurs qui tomberont dans ce piège, écrivez 

leurs noms sur les bouts de papier; laissez-les 
dans l’église et ils seront mes serviteurs. 
Emmenez-moi seulement leurs noms. Ensuite, 
allez parmi les femmes et distribuez-leur l’esprit de 
critique. Qu’elles s’adonnent à la critique des 
pasteurs, diacres et autres personnes.  

Écrivez les noms des femmes qui 
prendront leur langue pour critiquer et laissez-les 
dans l’église. Ainsi, elles y resteront, chantant 
dans les chorales tout en critiquant les autres. 
Elles seront mes servantes dans l’église. Puis, 
allez vers les jeunes et distribuez-leur l’esprit de 
fornication et écrivez les noms de tous ceux ou 

celles qui prendront cet esprit et laissez-les parmi 
les jeunes. 

Ils chanteront dans les chorales en 
pratiquant la fornication. Ainsi ils seront mes 
serviteurs. Après cela, pénétrez dans l’assemblée 
et distribuez-y l’esprit de sorcellerie. Ainsi, ceux 
qui recevront cet esprit resteront dans l’église et 
pratiqueront la sorcellerie. Tous ces gens sont à 
moi Si je suis venu, c’est dans le but de vous 
encourager dans l’œuvre. Aussi, il y a une 
dernière chose à faire ; car tout ceci n’est pas 
suffisant ; je veux que vous distribuiez l’esprit de 
cupidité et d’égoïsme parmi les fidèles de sorte 
qu’ils ne soutiennent point leurs pasteurs 
financièrement et matériellement. Si quelqu’un 
veut faire un don à son pasteur qu’il ne parvient 
pas à le faire. 

Car si les pasteurs ont tout pour 
subvenir à leurs besoins, il 
serait difficile de les avoir 
pour moi. 

Mais dans la 
misère et la disette, l’on 
pourra facilement les avoir. 
Que ce même esprit fasse de 
sorte que les fidèles ne 
soient plus fidèles dans le 
prélèvement de leur dîme. 
Car s’ils sont fidèles dans le 
prélèvement de leur dîme 
nous ne pourrons pas les 
avoir facilement; il y aura 
entente entre eux et leur 
Dieu. Mais s’ils sont infidèles 
aux prélèvements de leur 
dîme, il y aura mésentente 
entre eux et leur Dieu, et 
nous pourrons facilement les 
avoir. Écrivez les noms de 
tous ceux qui recevront ces 
différents esprits et apportez 

les moi » 

Puis, il leur dit: « Avez-vous compris ? » 
Tous d’un commun accord répondirent : « Oui ». 
Ensuite, il ajouta: « tous les noms que vous 
apporterez, je les inscrirai dans le grand livre que 
j’ai. Sachez que leur Seigneur sera bientôt de 
retour. Quand il sera là, je lui présenterai mon livre 
avec les noms qui y seront et les appellera à 
entrer dans mon royaume. Allez donc dans les 
églises, je vous donne le pouvoir, et mettez-vous à 
l’œuvre » Ainsi, tous les soldats disparurent. C’est 
alors que je pris la parole pour dire à ma femme 
que Satan était assis ici en personne. 
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Après tout cela, à minuit, alors que 
j’étais sur ma natte, Jésus aussi se présenta et me 
dit « As-tu vu le témoignage? » Je répondis « Oui 
», puis il me dit: « Sache que grâce à ce 
témoignage, tu auras raison ou tord » et que s’il 
m’a fait voir ce témoignage, c’est qu’il y a des 
problèmes qui arrivent et les églises sont remplis 
de problèmes et auront davantage de problèmes, 
mais je dois me fortifier et prendre courage pour 
propager ce témoignage partout au Burkina Faso ; 
car le diable s’est levé avec de la ruse pour 
détruire son peuple. Aussi, renchérit-Il : 

« Je n’ai pas révélé cela à tout le 
monde mais à toi. Lève-toi donc et propage ce 
témoignage car Satan s’est levé pour détruire mon 
peuple. Je veux que tu prennes ce témoignage et 
que tu le partages avec les pasteurs, les diacres et 
à tout le monde que Satan est venu avec la ruse 
et il veut détruire mon peuple. Annonce cela aux 
gens. Si quelqu’un entend et qu’il laisse Satan 
inscrire son nom dans son livre, son sang tombera 
sur lui. Mais si tu n’annonces pas cela et que 
Satan inscrive le nom de quelqu’un dans son livre, 
tu n’échapperas pas aussi au lieu de destruction. 
C’est pourquoi je t’ai révélé cela pour que tu le 
propages dans tous le pays.» 

Quand il eut fini, je lui répondis 
« Seigneur comment pourrais-je propager un 
témoignage que je n’ai pas et comment faire? » 

Il me dit qu’il a simplement dit informer 
aux gens que Satan amené la ruse. 

Ensuite il m’invita à sortir. Nous 
sortîmes puis il me dit de le suivre pour entrer 
dans le cercueil de droite. Je lui ai dit que je ne 
rentrerais pas. Il l’ouvrit et nous rentrâmes. 

Puis je dis : « Que c’est jolie !». 
Lorsque nous y sommes entrés, pas de haut pas 
de bas, une splendeur indescriptible. Quand on 
parle d’or en regardant le lieu! Vous ne pouvez 
pas trouver son semblable quelque part sur terre. 
Il me demanda de savoir là où nous étions.  Je 

répondis que je n’en sais rien. Il me fit savoir que 
sur terre nous ne lisions pas bien les Saintes 
Écritures et que dans sa Parole il est question du 
lieu de repos, et c’est là le lieu de repos et non 
d’abord la paradis. 

Ensuite il me dit d’avancer avec lui. 
Nous avançâmes et je vis une grande foule que 
personne ne pouvait compter. Cette foule était 
composée de deux catégories de personnes. Je 
voyais d’un côté, des pasteurs, des diacres, des 
femmes et des enfants en train de pleurer et de 
l’autre côté des pasteurs, des diacres, des 
femmes et des enfants en train de rire. Jésus me 
demanda si je voyais ces foules. Je répondis « 
oui ». 

Puis il dit « Qu’en est-il de ceux qui 
pleurent et de ceux qui rient ? » Je répondis que je 
n’en sais rien. C’est là qu’il me fit savoir que c’est 
de cela que la Bible parle en ces termes : 
« Amassez vous des trésors dans le ciel, où la 
teigne et la rouille ne détruisent point, et où les 
voleurs ne percent ni ne dérobent. » 

« Mais mon peuple amasse son trésor 
sur terre et après la mort, il se retrouve ici 
bredouille. Ils n’ont rien fait pour moi avec leurs 
biens et se sont retrouvés ici sans rien et c’est 
pourquoi ils pleurent. Mais toi aussi, je t’avertis, si 
tu n’amasses pas ton trésor ici tu viendras aussi 
pleurer car tu ne vaux pas mieux que ceux qui 
sont en train de pleurer ». Puis il me demande si 
j’ai bien compris ? Je répondis « oui ». 

Après cela, il m’invita à continuer 
encore plus loin. Un peu devant il y avait le son 
d’une respiration, d’un soupir: Il me demanda si 
j’entendais le bruit. Je répondis: « oui ». Il me dit 
de lever les yeux vers le haut. Je les levai et il y 
avait une femme misérable, soupirante et 
souffrante, avec un visage très chaud, tenant dans 
la main une puisette vide. Puis Jésus me 
demanda ce que tenait la femme. Je répondis que 
c’est une puisette. Il me demanda encore à savoir 
ce qui se trouvait dans la puisette lorsqu’elle la 

tirait. Je répondis: « rien ». Puis il me demanda ce 
que cela signifiait. Je lui répondis que je n’en sais 
rien. Il me dit : « d’accord », puis il ajouta « Ici, il 
s’agit d’une exhortation. Je veux que tu exhortes 
pour moi les pasteurs. Cette femme cherche un 
pasteur qui va la consoler. Elle a soif de moi, mais 
n’a pas un pasteur pour l’aider à se désaltérer. 
C’est pourquoi elle est misérable. 

Il faut donc aller exhorter les pasteurs 
pour qu’ils cherchent mon peuple moi car il languit 
de soif et pas de pasteurs pour l’aider. Dis leur de 
faire attention et de chercher mon peuple pour 
moi ». Il me demanda si j’avais compris, et je 
répondis « Oui », puis il m’invita à sortir avec Lui. 
Je lui répondis que je ne sortirai plus de ce lieu. Et 
il me dit : «quoi?» 

Lorsque nous arrivâmes à la sortie, il 
me dit de prendre en compte ce que je venais de 
voir et de veiller à bien exhorter les pasteurs, les 
diacres et tous les fidèles à faire attention, sinon, 
ils viendront pleurer ici. Et que ceux qui laisseront 
Satan inscrire leur nom dans son livre, sachent 
qu’ils ne viendront point au paradis mais iront dans 
les ténèbres. 

Il termina en disant que c’est une 
exhortation pour son peuple. Lorsque je le suivais 
pour sortir, c’est en ce moment que Jésus disparu. 

Et dès lors, pour ce qui est des 
richesses du monde, je fais beaucoup attention 
car j’ai vu quelque chose ; je me méfie beaucoup. 

C’est là le témoignage que j’avais à 
partager avec vous. Puisse Dieu vous bénir et 
bénir son église et tout Le Burkina Faso. 

 

 Témoignage recueilli par Jean DAO assisté 
de Joshua N. 
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Dans une culture où les gens proclament tout 
haut qu’ils sont "bons sans Dieu", c'est le temps 
de se lever et dire  "Je suis un chrétien" 

 
 

 
Nous vous proposons dans ce numéro un livre écrit par le Pasteur Jérémie KINOUANI. Pour cette parution nous continuons avec le chapitre 3. Dans les 

prochains numéros, nous vous présenterons un chapitre par parution. Bonne lecture. 
 

LA JUSTICE ELEVE LA NATION 
LA FEMME QUI BATIT LA MAISON 

du Dr Jérémie KINOUANI, Editions Afrique Développement Chrétien 
 

 

CHAPITRE 3 
 
L’INTELLIGENCE QUI A LA SAGESSE 
 
« La femme sage bâtit sa maison, 
et la femme insensée la renverse 
de ses propres mains. » 
(Proverbes 14 :1)  
 

Les pensées humaines et 
les faux raisonnements constituent 
des véritables hauteurs et des 
puissantes forteresses qui s’élèvent 
contre la connaissance de la justice 
de Dieu. La séparation de la 
présence de Dieu a plongé le cœur 
de l’homme dans la crainte, à cause 
de l’esclavage du péché. Si on 
excepte la puissance de Dieu, la 
plus grande puissance qui agit dans 
le monde, c’est la puissance du 
péché.  

En effet, l’Eternel plaça 
l’homme dans le jardin d’Eden pour 
jouir de tout le fruit de son travail. Il 
lui recommanda de manger du fruit 
de tous les arbres, à l’exception de 
l’arbre de la connaissance du bien et 
du mal, car il mourrait certainement 
s’il en mangeait.  
L’obéissance à l’ordre de Dieu 
gardait son cœur pur et sa 
conscience tout à fait innocente. Il 
pouvait ainsi entrer dans la présence 
de Dieu en toute liberté pour jouir de 
sa communion, et demeurer dans sa 
bénédiction qui pourvoyait à tous 
ses besoins. C’est l’obéissance 
parfaite à la parole de Dieu qui lui 
conférait l’autorité qui est dans sa 
parole. Ainsi, son humilité était la 
garantie de son pouvoir, car Dieu fait 
grâce aux humbles et résiste aux 
orgueilleux. En effet, tout est grâce 
auprès de Dieu.  

Le doute que le diable 
insinua dans son esprit concernant 
la volonté de Dieu bouleversa 
complètement les fondements de sa 

vie, tel un tsunami qui renverse tout 
sur son passage et sème la 
désolation et la mort. En voulant 
connaître le bien et le mal, pour être 
comme Dieu, en dépit de l’ordre de 
Dieu, le commandement qui le 
protégeait et lui assurait le bonheur 
et la vie éternelle, se révéla comme 
une loi redoutable. La parole de Dieu 
est la vérité. Elle révèle la justice de 
Dieu qui punit 
le péché sans 
miséricorde ; 
car le salaire 
du péché, c’est 
la mort.  

La 
désobéissance 
ayant réveillé 
toutes les 
passions et les 
convoitises de 
la chair, 
introduisit 
l’orgueil dans 
le cœur de 
l’homme, selon qu’il est écrit : « La 
femme vit que l’arbre était bon à 
manger et agréable à la vue, et qu’il 
était précieux pour ouvrir l’in  

telligence ; elle prit de son fruit, et en 
mangea ; elle en donna aussi à son 
mari, qui était auprès d’elle, et il en 
mangea. » (Genèse 3 :6)  
La chair étant fondamentalement 
incapable de se soumettre à la loi de 
Dieu ; la condamnation et la crainte 
du jugement poussèrent l’homme 
loin de la présence protectrice de 
Dieu, et il devint une âme errante, 
avec toutes les difficultés que cela 
comporte, et qui vont contribuer à 
endurcir son cœur. Ainsi, ses 
pensées n’eurent plus rien à voir 
avec les pensées de Dieu, et ses 
œuvres avec les œuvres justes de 
Dieu.  

La connaissance de la 
justice de Dieu va s’éteindre 

complètement dans son cœur pour 
laisser la place à une immense 
condamnation qui le rendra 
totalement amer, avec une grande 
ingéniosité à blesser son prochain 
par sa méchanceté, et dans un 
reflexe d’auto-défense. C’est 
pourquoi l’apôtre Jacques a dit : « 
D’où viennent les luttes, et d’où 
viennent les querelles parmi vous ? 

N’est-ce pas de vos passions qui 
combattent dans vos membres ?  

Vous convoitez, et vous 
ne possédez pas ; vous êtes 
meurtriers et envieux, et vous ne 
pouvez pas obtenir ; vous avez des 
querelles et des luttes, et vous ne 
possédez pas, parce que vous ne 
demandez pas.  
Vous demandez, et vous ne recevez 
pas, parce que vous demandez mal, 
dans le but de satisfaire vos 
passions.  

Adultères que vous êtes ! 
Ne savez-vous pas que l’amour du 
monde est inimitié contre Dieu ? 
Celui donc qui veut être ami du 
monde se rend ennemi de Dieu. » 
(Jacques 4 :1-4)  

La solution face à 
l’amertume qu’engendrent les 
plaisirs éphémères du monde, c’est 
la connaissance de la justice de 

Dieu qui donne la paix et la joie 
parfaite qui ne dépend pas des 
circonstances bonnes ou mauvaises.  

 
LA CRAINTE DE L’ETERNEL 

 
Le ministère du Seigneur 

Jésus est fondé sur la justice de 
Dieu ; et tout ce qu’il fait manifeste la 
justice de Dieu. Il est le Fils qui 
révèle la justice de Dieu aux 
hommes ; et le Père a dit clairement 
au Fils dès le commencement : « 
Ton trône, ô Dieu, est éternel ; le 
sceptre de ton règne est un sceptre 
d’équité ; tu as aimé la justice, et tu 
as haï l’iniquité ; c’est pourquoi, ô 
Dieu, ton Dieu t’a oint d’une huile de 
joie au-dessus de tes collègues. » 
(Hébreux 1 :8-9)  

Jésus-Christ a été fait 
justice, sagesse, sanctification et 
rédemption pour tous les hommes. 
Dieu veut que tous les hommes 
soient sauvés, et parviennent à la 
connaissance de la vérité. C’est 
pourquoi, il a oint son Fils, et il lui a 
donné tout pouvoir pour annoncer la 
justice aux nations de la terre. 
Toutes ses actions et ses œuvres 
sont marquées de l’empreinte de la 
justice de Dieu.  

Il guérit les malades, 
même pendant le sabbat, parce que 
c’est juste. Il délivre les 
démoniaques, parce que c’est juste. 
Il ressuscite les morts, parce que 
c’est juste. Il pardonne les péchés, 
parce que c’est juste. Et tous ces 
bienfaits sont des attributs du 
royaume de Dieu, où la justice de 
Dieu sera parfaitement accomplie. 
Car dans le royaume de Dieu, il n’y a 
ni la mort, ni la maladie, ni aucune 
de ces mauvaises choses. Il y a la 
vie en abondance : tous les besoins 
sont pourvus et la vie est éternelle.  

Sa vie et son ministère 
furent l’accomplissement de tout ce 



 

 
 

 
7 

qui avait été annoncé d’avance. 
Aussi, accomplit-il cette parole du 
prophète Esaïe : « Voici mon 
serviteur que j’ai choisi, mon 
bien-aimé en qui mon âme prend 
plaisir. Je mettrai mon Esprit sur 
lui, et il annoncera la justice aux 
nations. Il ne contestera point, il 
ne criera point, et personne 
n’entendra sa voix dans les rues.  
Il ne brisera point le roseau cassé, 
et il n’éteindra point le lumignon 
qui fume, jusqu’à ce qu’il ait fait 
triompher la justice. Et les nations 
espéreront en son nom. Alors on 
lui amena un démoniaque aveugle 
et muet, et il le guérit, de sorte 
que le muet parlait et voyait. » 
(Matthieu 12 :18-22)  

Tout ce que le Seigneur 
Jésus a fait, c’est l’Esprit de Dieu qui 
l’accomplissait pour annoncer le 
royaume de Dieu et sa justice. Ainsi, 
l’Evangile est la puissance de Dieu, 
car c’est la révélation de la vie, de la 
mort et de la résurrection de Jésus-
Christ, qui est la rédemption, la 
sanctification, la justice et la 
sagesse. C’est la justice de Dieu qui 
inspire la crainte de Dieu. Par 
rapport à la justice des hommes, nul 
n’est sensé ignoré la loi ; alors on 
fait attention pour ne pas être pris en 
faute et verbalisé. Car la violation de 
la loi entraîne une sanction. Ainsi, la 
crainte de Dieu doit pousser à la 
repentance. Dieu veut réveiller 
l’esprit de l’homme qui est assoupi 
comme dans un profond sommeil, à 
cause des pensées charnelles qui 
s’élèvent comme des forteresses 
contre la lumière de la parole de 
Dieu et qui plongent le cœur de 
l’homme dans les ténèbres de 
l’ignorance en ce qui concerne les 
choses du royaume de Dieu.  

La rédemption, c’est le 
moyen par lequel le Père condamne 
le péché dans la chair, et délivre de 
sa puissance tous ceux qui croient à 
l’œuvre rédemptrice de la croix, où 
le Seigneur Jésus-Christ a crucifié le 
monde, ainsi que la convoitise de la 
chair. Celui qui croit que le monde 
est crucifié pour lui, comme lui-
même pour le monde, c’est celui-là 
qui est devenu une nouvelle création 
en Jésus-Christ. Il naît de nouveau. 
Il reçoit du Père le pouvoir de 
devenir enfant de Dieu, en cherchant 
le royaume et la justice de Dieu, 
c’est-à-dire, le dessein de Dieu pour 
sa vie, à travers la révélation des 
promesses de Dieu. 

Il recherche alors la 
sanctification pour préserver la 
communion du Saint-Esprit, et la 

sagesse d’en haut pour renouveler 
ses pensées, et marcher dans la 
vérité. La paix et la miséricorde de 
Dieu deviennent son partage. 
L’Esprit de Dieu le conduit dans 
l’amour de Dieu qui accomplit 
parfaitement la justice de Dieu. 
Ainsi, s’accomplit cette parole du 
psalmiste : « La crainte de l’Eternel 
est le commencement de la 
sagesse ; tous ceux qui 
l’observent ont une raison saine. 
Sa gloire subsiste à jamais. » 
(Psaumes 111 :10)  

Le désir du Père à l’égard 
de tous ceux qu’il regarde comme 
ses fils, c’est de rendre son amour 
parfait en eux, afin de bannir la 
crainte de leur cœur. Il veut partager 
son amour qui est patient, plein de 
bonté, qui ne cherche pas son 
intérêt, qui pardonne tout et qui se 
réjouit de la vérité. Il veut qu’ils 
connaissent son nom, et qu’ils se 
reposent sur la grâce du Seigneur 
Jésus-Christ, pour être conduit par le 
Saint-Esprit dans la justice et la 
vérité ; afin que sa paix garde leurs 
cœurs dans la foi.  

Car la foi vient de la 
connaissance de l’amour divin, qui 
accomplit la justice de Dieu. L’amour 
de Dieu est plus grand que la foi et 
l’espérance. C’est le fleuve d’eau de 
la vie qui coule du cœur de Dieu et 
de Christ, et qui répand la vie de 
l’Esprit dans les cœurs qui ont soif et 
faim de la justice de Dieu.  

Ceux qui ont appris à 
connaître cet amour, et qui le 
mettent en pratique, à travers des 
œuvres justes savent qu’ils sont 
passés de la mort à la vie, car Dieu 
est amour ; et rien dans les cieux ni 
sur la terre, ne peut séparer les vrais 
adorateurs de l’amour du Père 
manifesté en Jésus-Christ le 
Seigneur.  

Car, la nouvelle alliance 
est une alliance à deux dimensions. 
C’est l’alliance du Père avec chaque 
fils qui a lavé ses péchés dans le 
sang de l’agneau. C’est aussi 
l’alliance entre tous les fils qui 
discernent le corps et le sang de 
Christ, et qui sont désormais unis 
dans une même foi, qu’imputent les 
œuvres justes des saints.  

Le joug doux et léger du 
Seigneur permet à ceux qui lui 
obéissent en toutes choses, de 
devenir capables de tenir leur corps 
charnel en bride ; afin de ne plus 
considérer leur vie isolée des autres 
fils du royaume, avec lesquels tous 
partagent l’héritage commun de 
l’arbre de la vie. Ils n’obéissent plus 

aux désirs de la chair ; mais ils 
écoutent dans leur conscience la 
voix douce et paisible de leur esprit 
qui connaît les choses de Dieu 
concernant leur vie.  

 
LE TEMOIGNAGE DE CHRIST 

 
Jésus-Christ est venu 

pour rendre témoignage du Père, et 
de son royaume. Il est le témoin 
fidèle et véritable qui connaît le 
Père, et son amour pour tous les 
hommes, créés à son image. C’est 
pourquoi, il dit clairement : « Moi, 
j’ai un témoignage plus grand que 
celui de Jean ; car les œuvres que 
le Père m’a donné d’accomplir, 
ces œuvres mêmes que je fais, 
témoignent de moi que c’est le 
Père qui m’a envoyé. » (Jean 5 
:36).  

Le Seigneur Jésus était le 
témoin des œuvres que l’Esprit de 
Dieu faisait dans sa vie. Il se retirait 
pour demander et recevoir par la 
prière les œuvres justes préparées 
par le Père pour lui. Puis, il se levait 
pour agir et permettre à l’Esprit de 
Dieu de manifester ces œuvres dans 
sa vie pour glorifier le nom du Père.  

En vérité, Jésus de 
Nazareth qui marche dans les routes 
de Galilée, qui guérit les malades, 
ressuscite les morts, chasse les 
démons, est simplement en train 
d’annoncer, la venue prochaine du 
véritable souverain sacrificateur 
établi dans toute la maison du Père. 
Il en donnera la révélation à l’apôtre 
Jean, en ouvrant une porte dans le 
ciel, afin de compléter la révélation 
des Evangiles le concernant.  

Car, pour l’Eglise, qui est 
la révélation des fils et des filles qui 
héritent du royaume de Dieu qui est 
le Père de tous ceux qui croient en 
Jésus-Christ, l’héritage vient de celui 
qui est assis sur son trône, à la 
droite du Père. Et il parle pour 
confier les promesses et l’héritage, à 
ceux qui entendent ce que l’Esprit dit 
à l’Eglise. C’est pourquoi, il a confié 
la révélation de l’Eglise à l’apôtre 
Paul qui ne l’avait pas connu dans la 
chair. Et ce dernier peut donc 
proclamer une loi fondamentale de 
l’Eglise : « Ainsi, des maintenant, 
nous ne connaissons personne 
selon la chair ; et si nous avons 
connu Christ selon la chair, 
maintenant nous ne le connaissons 
plus de cette manière.  

« Si quelqu’un est en 
Christ, il est une nouvelle 
création. Les choses anciennes 
sont passées ; voici, toutes 

choses sont devenues nouvelles. 
» (2 Corinthiens 5 :16-17)  

Tout le ministère du 
Jésus sur la terre, lors de sa 
première venue, constitue le 
témoignage du Fils unique de Dieu, 
qui est ainsi le témoin fidèle et 
véritable, la sagesse qui a créé 
toutes choses. Il est indispensable 
de le savoir pour comprendre la 
spécificité de son ministère. Car, 
personne n’a jamais vu Dieu, sinon, 
le Fils unique qui révèle le Père.  

Ainsi, Israël a été choisi 
pour être le témoin du seul Dieu qui 
a créé les cieux et la terre. Jésus a 
été envoyé comme témoin de 
l’amour du Père, de qui toute famille 
sur la terre tire son nom. L’Eglise est 
appelée pour être le témoin de la 
miséricorde et de la justice de Dieu, 
le père. Mais, un seul et même 
Esprit accomplit l’œuvre de Dieu à 
travers tous les témoins. Afin que 
personne ne se glorifie devant Dieu, 
à qui appartiennent le règne, la 
puissance, la louange et la gloire 
dans tous les siècles. Amen !  

 
LA LIBERTE DE LA FEMME 

 
La Jérusalem d’en haut 

est libre, c’est la mère de tous les 
héritiers qui aiment le royaume et la 
justice de Dieu ; et qui haïssent 
l’iniquité et toute forme d’injustice. 
En effet, Dieu a créé Adam libre. Car 
l’amour ne peut être contraint.  

L’alliance de Dieu est une 
alliance de liberté qui rassemble des 
personnes libres et responsables, 
douées d’intelligence et de sagesse. 
Elle réunit dans un parfait lien 
d’amour et de communion spirituelle, 
le Père céleste, le seul vrai Dieu ; le 
Seigneur Jésus-Christ, le souverain 
sacrificateur des biens à venir ; le 
Saint-Esprit, l’Esprit de vérité et de 
crainte de l’Eternel ; les anges de 
Dieu, qui obéissent au Seigneur ; les 
adorateurs du Dieu vivant, qui se 
rendent par amour serviteurs les uns 
et des autres, afin de ne pas faire de 
la liberté de l’Esprit, un prétexte pour 
vivre selon la chair. En effet, il est 
écrit : « Le Seigneur c’est l’Esprit ; 
et là où est l’Esprit du Seigneur, là 
est la liberté. » (2 Corinthiens 3 :17)  

Il n’y a donc plus de 
condamnation quand on est en 
Jésus-Christ. Ni la divination, ni 
l’enchantement, ni aucune 
malédiction ne peut rien contre ceux 
qui sont libérés en Jésus-Christ, et 
qui marchent dans la vérité.  
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L’homme n’a pas besoin 
d’imposer son autorité par la force 
de la chair qui provoque les 
violences. Au contraire, comme un 
bon berger, il suivra l’exhortation de 
l’ancien aux anciens qui ont la 
charge du troupeau que le Seigneur 
s’est acquis par son sang précieux : 
« Paissez le troupeau de Dieu qui 
est sous votre garde, non par 
contrainte, mais volontairement, 
selon Dieu ; non pour un gain 
sordide, mais avec dévouement ; 
non comme dominant sur ceux 
qui vous sont échus en partage, 
mais en étant les modèles du 
troupeau. Et lorsque le souverain 
berger paraîtra, vous obtiendrez la 
couronne incorruptible de la 
gloire. » (1 Pierre 5 :2-4)  

La femme de son côté, 
n’a pas à redouter la domination de 
l’homme, car Dieu qui fait grâce aux 
humbles lui a donné une position 
élevée ; et il prend lui-même soin 
d’elle, à cause de sa grâce qui est 
sur elle. Au contraire, elle doit rendre 
efficace par son obéissance, la 
grâce qui repose sur elle. Car, c’est 
l’Esprit de gloire, l’Esprit de Dieu qui 
repose sur elle qui accomplit l’œuvre 
de Dieu pour sa maison, et qui bâtit 
sa maison, selon qu’il est écrit : « Le 
Dieu de toute grâce, qui vous a 
appelés en Jésus-Christ à sa 
gloire éternelle, après que vous 
aurez souffert un peu de temps, 
vous perfectionnera lui-même, 
vous affermira, vous fortifiera, 
vous rendra inébranlables. » (1 
Pierre 5 :10)  

C’est bien la 
méconnaissance de la volonté de 
Dieu, qui est à l’origine des querelles 
et des luttes stériles qui attristent le 
Saint-Esprit, et qui empêchent les 
maisons des serviteurs du Dieu 
vivant d’être comme il se doit des 
véritables maisons de prière, où le 
Seigneur règne dans la justice et la 
vérité que produit la connaissance 
de l’amour du Père, de qui toute 
famille sur la terre tire son nom.  

C’est par le moyen de la 
prière que le Consolateur, l’Esprit de 
vérité, que le Père a envoyé au nom 
de Jésus, révèlera les choses 
cachées à la sagesse perverse du 
monde ; mais qui sont les provisions 
qu’il a préparées pour la prospérité 
et la guérison de ceux qui l’aiment. 
C’est lui qui a dit à Abraham, après 
qu’il ait mis son obéissance à 
l’épreuve, en demandant le sacrifice 
de sa vie: « N’avance pas ta main 
sur l’enfant, et ne lui fait rien ; car 
je sais maintenant que tu crains 
Dieu, et que tu ne m’as pas refusé 

ton fils, ton unique. » (Genèse 22 
:12)  

Abraham reçut ainsi la 
révélation du Consolateur, Yahvé-
Jiré, qui se pourvoit pour tous les 
besoins de la maison de Dieu. Le 
Seigneur Jésus, le Fils unique de 
Dieu, en venant dans le monde a dû 
s’humilier pour apprendre 
l’obéissance qui conduit à la croix du 
calvaire ; afin que le Père l’élève 
souverainement et lui donne le nom 

qui est au-dessus de tout nom, à la 
gloire du Père, dans tous les siècles.  

Dieu ne change pas. Son 
amour et sa justice de Père 
poursuivent la même vision à l’égard 
de tous ceux qui le servent dans la 
vérité en leur imputant sa justice, 
sous la conduite de son Esprit. Il l’a 
fait savoir par l’apôtre Pierre : « En 
vérité, je reconnais que Dieu ne fait 
point de favoritisme, mais qu’en 
toute nation celui qui le craint et qui 
pratique la justice lui est agréable. » 
(Actes 10 :34-35)  
Le désir ardent du Père, est de 
mettre la vérité et la justice qui 
produisent la sagesse au-dedans de 
tous ceux qui sont appelés à 
partager l’héritage de sa maison. La 
sagesse de Dieu garde le cœur pur, 
doux, paisible et plein de 
miséricorde, exempt d’hypocrisie. 
Car la maison de Dieu est une place 
forte de la justice et de la vérité.  

La vérité est le gage le 
plus sûr et le plus précieux de la 
liberté. C’est la connaissance de la 
vérité qui affranchit de la séduction 
des pensées humaines, qui sont 
stériles pour la vie éternelle. D’ores 
et déjà, le Père a formellement 
annoncé par la bouche du Fils : « Si 
donc le Fils vous affranchit, vous 
serez réellement libres. » (Jean 8 
:36)  

 
LES JUSTES JUGERONT LE 

MONDE 
 

Le Père est en train de 
préparer un peuple d’adorateurs 

dont les œuvres soient un jugement 
pour tous ceux qui foulent la grâce 
de Dieu, ou qui la reçoivent en vain. 
Ils seront aussi les témoins devant le 
tribunal de Dieu contre les anges qui 
ont péché contre Dieu dans le ciel. 
Car, il est écrit : « Ne savez-vous 
pas que les saints jugeront le 
monde ? Et si c’est par vous que 
le monde est jugé, êtes-vous 
indignes de rendre les moindres 
jugements ? Ne savez-vous pas 

que nous jugerons les anges ? Et 
nous ne jugerons pas, à plus forte 
raison, les choses de cette vie ? » 
(1 Corinthiens 6 :3-4)  

C’est par la justice que la 
maison s’élève. C’est la foi du juste 
qui comprend et qui reçoit les 
choses de Dieu qui sont invisibles. 
C’est son obéissance qui les amène 
à la réalité. La foi qui connaît l’amour 
de Dieu guérit les cœurs brisés par 
les peines des choses anciennes qui 
sont passées. Elle cherche et 
s’approprie les choses nouvelles de 
la Jérusalem d’en haut qui procurent 
la paix.  
Car la vie nouvelle de ceux qui 
enseignent la justice aux nations est 
cachée comme des étoiles dans la 
main droite de Christ. Il leur accorde 
la révélation maintenant ; car il a dit 
expressément à l’apôtre Jean à leur 
sujet : « Ecris donc ce que tu as 
vu, ce qui est, et ce qui doit 
arriver ensuite, le mystère des 
sept étoiles que tu as vues dans 
ma main droite, et des sept 
chandeliers d’or. Les sept étoiles 
sont les anges des sept Eglises, 
et les sept chandeliers sont les 
sept Eglises. » (Apocalypse 1 :19-
20)  

C’est donc avec des 
hommes et des femmes rendus 
libres par la révélation des desseins 
éternels du Seigneur, et animés de 
l’intelligence de l’esprit, que Jésus-
Christ bâtit l’Eglise, qui est son 
corps, et dont il prend soin. Le rôle 
de la femme en tant qu’être humain 
y est primordial. Elle est la 

préfiguration de l’Epouse de 
l’Agneau qui se prépare pour les 
noces qui seront célébrées lorsque 
le prince de la paix, le juste juge, 
réunira tous les justes de toutes les 
nations et de toutes les générations, 
pour recevoir la couronne de justice.  

En effet, le dessein 
éternel du Père céleste ne se limite 
nullement au salut de l’âme. Le salut 
de l’âme consiste à retrouver une 
raison saine pour rechercher ce qui 
est utile et indispensable à la vie 
éternelle, c’est-à-dire, la justice de 
Dieu. Le Seigneur Jésus est venu 
annoncer la justice. Il revient bientôt 
pour chercher ceux qui auront appris 
à marcher dans la justice. Ils 
règneront avec lui sur la terre, qui 
sera devenu un royaume de justice 
après avoir rejeté tous ceux qui 
l’auront souillé de leurs injustices ; et 
qui ne les auront pas lavées dans le 
sang précieux de Jésus-Christ, 
l’agneau de Dieu.  

C’est cela que les apôtres 
ont compris, et qui leur a permis de 
rendre la grâce de Dieu 
particulièrement efficace, au-delà de 
leur propre existence. C’était le seul 
but du ministère de l’apôtre Paul, qui 
a pourtant amené beaucoup d’âmes 
au salut. C’est l’exemple qu’il faut 
absolument suivre, pour ne pas 
travailler en vain ; car il dit 
clairement à la fin de son ministère : 
« J’ai combattu le bon combat, j’ai 
achevé la course, j’ai gardé la foi. 
Désormais, la couronne de justice 
m’est réservée ; le Seigneur, le 
juste juge, me la donnera dans ce 
jour-là, et non seulement à moi, 
mais encore à tous ceux qui 
auront aimé son avènement. » (2 
Timothée 4 :7-8)  

La parabole du fils perdu 
représente un vrai danger qu’il faut 
mettre en lumière dans l’Eglise 
aujourd’hui : « Il dit encore : Un 
homme avait deux fils. Le plus 
jeune dit à son père : Mon père ; 
donne-moi la part de bien qui doit 
me revenir. Et le père leur 
partagea son bien. Peu de jours 
après, le plus jeune fils, ayant tout 
ramassé, parti pour un pays 
éloigné, où il dissipa son bien en 
vivant dans la débauche. Lorsqu’il 
eut tout dépensé, une grande 
famine survint dans ce pays, et il 
commença à se trouver dans le 
besoin. Il alla se mettre au service 
d’un des habitants du pays, qui 
l’envoya dans ses champs garder 
les pourceaux.  
Il aurait bien voulu se rassasier 
des carouges que mangeaient les 
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pourceaux, mais personne ne lui 
en donnait. » (Luc 15 :11-16)  

Il y a des personnes qui 
s’échinent à travers des 
enseignements pernicieux à vouloir 
recevoir tout du Seigneur dans cette 
vie uniquement. En réalité, ils 
envient les plaisirs du monde, et ils 
sont affectés par l’amour du monde, 
qui ne peut pas accomplir la justice 
de Dieu. Ils provoquent la frustration 
et l’insatisfaction qui ôtent la paix et 
la sérénité chez des personnes qui 
ne parviennent pas à obtenir ce 
qu’ils demandent dans les prières, 
car cela ne correspond pas à la 
volonté du Père à leur égard. Car on 
doit servir le Seigneur pour notre 
bien ; et non se servir de lui pour 
satisfaire les passions de la chair.  

La bénédiction du 
Seigneur ne s’accompagne d’aucun 
chagrin. Il montre les vrais besoins 
et il pourvoit à tout ce que son Esprit 
révèle. Il faut absolument se laisser 
conduire par le Saint-Esprit, l’Esprit 
de vérité, pour juger ses propres 
sentiments, afin de connaître ce qui 
correspond exactement à la volonté 
de Dieu. Car l’Esprit de Dieu ne peut 
pas annoncer au-delà de ce que le 
Seigneur a préparé d’avance, afin 
que nous le pratiquions.  

La confrontation de nos 
pensées avec la volonté de Dieu, 
permet de renouveler notre 
intelligence par rapport à ce qui est 
essentiel à la vie nouvelle en Jésus-
Christ, et de s’exercer ainsi à 
discerner la volonté de Dieu à notre 
égard. C’est ainsi que se développe 
le fruit paisible de la justice qui 
accomplit l’œuvre de Dieu. C’est le 
fruit de la première saison, que le 
Seigneur nous accorde maintenant, 
et qui conduit dans les œuvres 
justes des saints. Il est aussi 
indispensable pour apprendre la 
patience, qui est le premier 
caractère de l’amour divin, afin 
d’attendre avec les fidèles serviteurs 
les pluies de l’arrière-saison, quand 
tout sera alors parfait dans le 
royaume éternel du Père. Alors on 
aura tout pleinement en lui, et on 
connaîtra comme on a été connu, 
quand on le verra face à face.  
Il faut donc écouter l’exhortation de 
l’apôtre Jacques à l’Eglise : « Soyez 
patients, frères, jusqu’à 
l’avènement du Seigneur. Voici, le 
laboureur attend le précieux fruit 
de la terre, prenant patience à son 
égard, jusqu’à ce qu’il ait reçu les 
pluies de la première et de 
l’arrière-saison. Vous aussi, soyez 
patients, affermissez vos cœurs,  

Suite dans le prochain numéro 

3-Communication et manipulation 
de l’existence 
 
   31-L’objectivité : un problème de 
communication et de norme 
 

311-Communication de 
l’objectivité et nuance dans la 

distribution d’intelligence 
La communication est 

caractérisée par un récepteur, un 
émetteur, un environnement de 
communication, une interaction et 
une représentation de la réalité 
intégrée par interaction (Mfouka (2), 
2007). L’objectivité est 
communicable par l’expérience ou le 
contact avec la réalité. Elle permet 
au récepteur de reconnaître ou de 
retrouver l’émetteur dans 
l’environnement à partir de la 
représentation de l’interaction. Ce 
récepteur est aussi émetteur ou 
récepteur. Il est manipulateur ou 
manipulé à travers la communication 
qui est aussi une relation de 
manipulation de l’environnement 
d’existence. Le schéma simple de 
communication devient complexe 
lorsque l’environnement manipule la 
communication et devient aussi 
récepteur ou émetteur. A cause des 
nuances d’appropriation de 
l’existence, la rationalité, l’objectivité 
ou la subjectivité varient d’une 
catégorie à une autre, d’un individu à 
un autre. La distribution 
d’intelligence en est la cause et la 
conséquence.  
 

312-Norme de 
communication et nuance dans la 

disposition 
Si la norme de 

communication est biaisée, on ne 
peut avoir une bonne représentation 
de la réalité. La norme permet de 
discerner une disposition adéquate, 
une indisposition ou une 
indisponibilité. L’indisposition ou 
l’indisponibilité sont des dispositions 
biaisées. Avec la bonne disposition, 
l’interaction ou l’appropriation de la 
réalité est meilleure. Dans 
l’indisposition ou l’indisponibilité, la 
communication est absente ou 
mauvaise.  

L’indisposition, l’indisponi-
bilité et la subjectivité engendrent un 
contexte qui n’est pas propice à une 
représentation objective de la réalité. 

La rationalité et la communication 
dans des conditions normales sont 
favorables au partage de l’objec-
tivité. Il faut donc œuvrer pour une 
communication normale et 
rationnelle pour construire une 
intelligence réaliste. L’objectivité 
partagée nivelle la dispersion ou la 
variabilité de la foi dans un 
rassemblement à travers un 
apprentissage mutuel. Elle met la 
solidité de la connaissance à 
l’épreuve.  
 
     32-Contexte de communication 
ou de manipulation 

Un univers de 
communication est caractérisé par 
sa fluidité. Dans l’univers 
d’existence, la communication 
s’exerce dans la contrainte ou la 
liberté, la vérité ou le mensonge, la 
réalité ou l’illusion. La liberté peut 
être une indépendance affichée par 
rapport à la norme d’existence ou 
une aisance dans la pratique de la 
norme. La contrainte est une 
pression brutale ou subtile ressentie 
dans un contexte avec ou sans 
norme. Dans la liberté ou la 
contrainte il faut rechercher le 
progrès.  
 

321-Communication et 
problèmes d’objectivité 

La communication, 
comme la pensée, est une 
manipulation des dispositions à 
travers l’interaction. Il y a deux types 
de manipulation directe : la 
manipulation de la structure ou de 
l’influence d’une entité. La 
manipulation de la structure est une 
atteinte à l’autonomie d’existence. 
C’est une contrainte sur l’existence 
d’une entité. La manipulation de 
l’influence, subtile, est un pouvoir de 
séduction, de dissuasion ou de 
persuasion qui peut à terme modifier 
l’intelligence. L’objectivité, la 
prudence et la rationalité permettent 
de faire face à la manipulation 
déstructurante. Lorsqu’un message 
décodé n’implique aucun émetteur 
réel de l’environnement, il découle 
d’une objectivité biaisée ou d’une 
subjectivité. L’objectivité biaisée 
résulte d’une mauvaise disposition. 
Elle désoriente l’intelligence. Cette 
mauvaise disposition résulte d’une 
incapacité, d’une inadaptation ou 

d’une stratégie extérieure et 
volontaire de désorientation. Cette 
stratégie consiste à établir une 
cohérence déroutante qui conduit 
vers l’erreur par la ruse, le 
mensonge ou la fausseté. Toute 
illusion vient de la subjectivité ou de 
l’objectivité biaisée.  
 

322-Contexte non orienté 
de la manipulation : la fluidité 

 
3221-Qualité de la communication et 
de l’existence 
 La communication est 
favorable dans un univers où il y a la 
mobilité et l’apparence des 
dispositions. On ne peut se 
représenter correctement la réalité 
que sur la base des dispositions de 
communication. Il convient de 
considérer la communication dans le 
sens large de l’interactivité dans 
l’environ-nement d’existence. Au 
niveau humain, cette interactivité est 
sociale, biologique et psychologique. 
C’est sur la base de la qualité de 
cette disposition interactionnelle, que 
l’on apprécie la normalité ou 
l’anormalité de l’existence. Si cette 
disposition est instable, il est 
impossible de valider la qualité de la 
communication. En effet, la 
satisfaction ou le jugement en 
termes de « bien ou de mal » n’est 
d’abord qu’une expression des 
dispositions réactives. Si l’interaction 
n’est pas vécue dans sa réalité ou 
en vérité, si elle n’est pas gérée de 
manière adéquate, la réaction qui en 
découle doit être remise en question. 
La qualité de la communication, de 
la détermination et de la réalisation 
dans l’environnement dépend des 
interactions (Tarondeau et Russel, 
1995 ; Rogers, 2005). 
 
3222-La fluidité de la communication 

La manipulation a lieu 
dans une relative fluidité 
caractérisée par la transparence, la 
réflexion et la mobilité. La fluidité 
permet de nuancer, de refléter et de 
mobiliser les dispositions de 
l’environnement. La transparence 
est la base de la visibilité. La lumière 
est prioritaire au niveau de 
l’apparence. Elle fixe le niveau de 
transparence. La réflexion est un 
vecteur d’apparence. La mobilité 
concerne les reflets et les 
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dispositions réfléchies. Mobilité et 
réflexion produisent le mouvement. 
La fluidité se manifeste dans le 
discernement et le mouvement. La 
transparence peut être corrompue 
par l’opacité, l’hétérogénéité 
encombrante ou la confusion. Du fait 
de son encombrement ou de sa 
densité et de sa luminosité visible, 
une disposition peut renvoyer une 
apparence. Cette manifestation se 
traduit par la présence. Si 
l’encombrement peut freiner la 
fluidité, la fluidité favorise le 
changement. La réflexion peut être 
handicapée par l’encombrement 
dans l’univers d’existence et, la 
mobilité par la lourdeur et la rigidité 
ou la solidité des dispositions. La 
réflexion permet de faire une bonne 

économie et une bonne gestion de la 
communication. 
Sans orientation, la présence, la 
communication ou le changement 
maintiennent l’existence dans 
l’instabilité et l’inintelligibilité. Une 
fluidité sans orientation n’est qu’un 
champ de force dans lequel 
l’interaction peut engendrer 
n’importe quoi. Un mouvement sans 
orientation fondée sur une économie 
ou une gestion saine de l’existence 
peut générer le conflit et manquer de 
viabilité. 
 

car l’avènement du Seigneur est 
proche. » (Jacques 5 :7-8)  

Aucune agitation humaine 
ne peut émouvoir le Seigneur. C’est 
la justice qui est son étendard. C’est 

la cause qui fait lever la gloire de 
l’Eternel et de son royaume sur celui 
qui la pratique. Et ce sera la 
couronne que recevront les justes 
dans le royaume de Dieu. Car c’est 
pour recevoir la couronne de justice 
qu’on sert le Seigneur, afin de vivre 
dans l’éternité. Sinon, on aura 
travaillé en vain. Et l’apôtre Paul est 
sans ambiguïté là-dessus : « Car si 
les morts ne ressuscitent point, 
Christ non plus n’est pas 
ressuscité. Et si Christ n’est pas 
ressuscité, votre foi est vaine, 
vous êtes encore dans vos 
péchés, et par conséquent aussi 
ceux qui sont morts sont perdus. 
Si c’est dans cette vie seulement 
que nous espérons en Christ, 
nous sommes les plus 

malheureux de tous les hommes. 
» (1 Corinthiens 15 :16-19)  

L’Esprit de Dieu connaît 
les choses que le Père a préparées 
pour cette vie. Elles constituent les 
fruits et les feuilles de l’arbre de vie 
qui correspondent aux pluies de la 
première saison ; le Saint-Esprit les 
distribuant à chacun en particulier 
selon la volonté souveraine du Père. 
Nous attendons avec espérance, les 
nouveaux fruits et les nouvelles 
feuilles de l’arbre de vie qui 
viendront avec les pluies de l’arrière-
saison pour accomplir la justice de 
Dieu sur la terre, à la gloire de Dieu 
et de l’Agneau. 

 
Hilarion Josaphat MFOUKA 

 
Suite dans le prochain numéro

 

 

 

Laos : Six nouvelles familles expulsées vers la jungle   
 

Elles avaient un mois et demi pour choisir de quitter le village 
ou de renier leur foi, six familles du village de Katin au Laos ont rejoint 
les autres chrétiens déjà expulsés vers la forêt.  

Nous en avions parlé dans un Fil Rouge : les six familles converties 
suites aux précédentes expulsions ont décidé de partir à leur tour dans la 
jungle, le 23 décembre dernier. Ils sont désormais 62, hommes femmes et 
enfants à vivre chichement en dehors du village parce qu’ils refusent de renier 
leur foi. Certains subsistent dans la forêt depuis plus d’un an.  

Avec l’arrivée de la saison sèche, ils risquent de manquer d’eau et 
de nourriture. Leurs champs de riz ont été piétinés et les barrières qui les 
entouraient, brûlées. Une association laotienne des droits de l’homme (Human 
Rights Watch for Lao Religious Freedom) a tiré la sonnette d’alarme.  

 

 Remercions Dieu pour la persévérance et le courage de ces 
chrétiens laotiens  

 Intercédons pour que leur situation s’améliore et déclenche 
d’autres conversions  

 
 
Maroc : Séparés depuis un an  

 
C’était il y a un an : des enfants  brutalement séparés de leur 

famille d’accueil au Village de l’espérance (Village of Hope) à Aïn Leuh 
au Maroc.  

Aujourd’hui, 30 enfants sont toujours présents sur le site et pris en 
charge par une équipe marocaine. Selon plusieurs sources locales, leurs 
conditions de vie se sont dégradées ces derniers mois. Malgré de multiples 
tentatives de la part des familles expulsées, aucune ouverture de dialogue n’a 
été possible avec les autorités marocaines. Mais elles continuent à se battre 
auprès des instances européennes et des tribunaux du Maroc.  

 Remercions Dieu pour les employés marocains qui sont 
restés et prennent soin des enfants malgré des conditions de 
travail de plus en plus difficiles  

 Prions pour que le bien-être des enfants du Village de 
l’Espérance soit pris en compte par les autorités marocaines 
et pour que les familles puissent être à nouveau réunies  

 

 
Tunisie : Les islamistes font pression   
 

Alors que le gouvernement est toujours très instable, un prêtre a 
été tué et les islamistes font pression sur les chrétiens. 
 

Cinq semaines après le début de la révolution de jasmin en Tunisie, un 
vent de liberté souffle encore sur le pays, mais les chrétiens subissent de 
fortes pressions de la part des islamistes. Un des responsables chrétiens 
locaux a été menacé de mort à plusieurs reprises. Le 18 février, Marek Marius 
Rybynski prêtre d’origine polonaise a été trouvé égorgé dans un placard de 
l’école où il travaillait à Tunis. Quelques semaines auparavant, il avait, lui 
aussi, reçu des menaces de mort. 
 

 Prions pour la famille du prêtre polonais  

 Prions pour les chrétiens de Tunisie qui sont sous la menace  

 
 
Afghanistan : Saïd Musa libéré !  
 

Suite aux actions diplomatiques de la communauté 

internationale, Saïd Musa a été relâché par les autorités 
afghanes et a quitté le pays le 21 février. 

 
Afin de protéger sa famille, qui est toujours en danger, les détails 

de la libération de Saïd restent confidentiels. 
Une source proche de Saïd a déclaré : « Cette libération prouve 

que si de nombreuses personnes à travers le monde se mettent ensemble 
pour réclamer la justice, elles peuvent obtenir un résultat, même quand cela 
parait impossible. » 

Employé du CICR accusé d’apostasie, Saïd Musa avait été arrêté 
le 31 mai 2010 à la suite d’un reportage télévisé sur les chrétiens afghans. 

 

 Remercions Dieu pour la libération de Saïd et prions pour sa 
famille  

 N’oublions pas Shoib Assadullah, lui aussi accusé 
d’apostasie, détenu depuis octobre dernier  

 

 



 

 
 

 
11 

 


